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C’est moi qui appelle de l’orient un oiseau de proie,
d’une terre lointaine un homme pour accomplir mes desseins…
Esaïe.46.11 C’est un fait documenté (voir le lien vidéo plus
bas) certains oiseaux de proie sont capables de transporter in-
tentionnellement des brindilles enflammées pour propager
un feu déjà commencé. Dans quel but? fondre sur les petits
animaux qui vont fuir en terrain découvert et les stocker
dans leur garde-manger !

Si le verset d’Esaïe parle, non d’un animal, mais d’un
conquérant, d’un guerrier rapide comme l’aigle, de Cyrus
enfin, il nous rappelle encore que le Dieu souverain sait uti-
liser n’importe quel agent de sa Création pour parvenir à ses
fins. Mais comment s’y prend-il ? c’est là le cœur du mystère
de la Providence !

Sur ce mot, les oiseaux nous interpellent particulière-
ment; car on se rappelle la leçon de Jésus à ses disciples :
Deux petits passereaux ne se vendent-ils pas pour un sou? et
pas un d’eux ne tombera en terre sans votre Père. Ne craignez
donc point ; vous valez mieux que beaucoup de passereaux.
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Elle nous enseigne premièrement qu’aux yeux de Dieu
tout n’a pas la même importance, tout n’a pas la même va-
leur : les hommes comptent plus que les moineaux.Deuxiè-
mement (et en conséquence) qu’il y a une différence entre sa
volonté permissive et sa volonté positive. Notez bien que Jé-
sus ne dit pas qu’aucun oiseau ne tombe à terre sans la volonté
du Père (le mot volonté n’y est pas), mais simplement sans le
Père. Dieu n’a pas créé un monde purement déterministe,
mais il a accordé une certaine autonomie, une certaine intel-
ligence aux êtres vivants. Qui pourra le nier à la vue de ces
faucons pyromanes, car qui leur a appris cette manœuvre?
certainement pas l’évolution darwinienne!

Ceci dit, Dieu prend parfois la main sur les créatures
quand il veut signaler de manière ostensible sa volonté, c’est
ce que signifie notre verset d’Esaïe ; mais encore celui-ci
d’Amos ch. 4 : Je vous ai frappés de brûlure, et de nielle ; et le
hanneton a brouté autant de jardins et de vignes, de figuiers
et d’oliviers que vous aviez, mais pour cela vous ne vous êtes
point retournés jusqu’à moi, dit l’Éternel.

Feux dévastateurs de cet été, êtes-vous la seule consé-
quence de l’incurie et de l’imprévoyance des autorités à en-
tretenir la forêt, ou bien un avertissement que pire encore
attend la nation qui oublie le Très-Haut? Peut-être les anges
et les oiseaux sauraient mieux que nous répondre à la ques-
tion. youtube.com/watch?v=O4v68d7U03M
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